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L'AVENIR DE ROUBAIX-TOURCOING 

££5* 
B Û N A T 

'Séance du H Janvier 1889 

de M- LE BOYER. président-
La liaair «et oaverte a deux heures. 

NtmiDa'ion d'un vice-président 
Le é oxlèfna tour de scrutin de ballottage 

M«r l« quatrième siège de vice-président, donne 
Ce reanJtats auivaott : 

SJalTlrard W voix. Elu. 
De Mareère . . . . 83 . 

at. Tirard est proclamé vice-prés idiot pour 
fanaée !»**. 

M. 1» président invite le bureau définitif a 
prendre nance. 

DISCOURS DE I . LE ROTER 
• Messieara le* sénateurs, 
» Meeehera collègues, 

* je se MIS vraiment qu'Use expressions nou
velle» donner a le reconnaissance que m'ms-
pireat les témoignages si souvent répétée et 
pmuqu* unanimes de votre confiance. 

* Ils sont Is preuve de votre volonté d- ">•' 
celte i liberté pt le bon 

; plus 1rs difficultés 
sembleLt s'accumuler 
grand l'tonneur de pré: 

• L'allocution et digne que prononçait à notr 
première «éaoee l'honorable et vénéré comts di 
Bondy m'est on garant que tous m'accorde 
root un appui plus que jamais indispensable 
(TrésWan). 

• L'année qui s'ouvre ne nous épargnera n 
les travaux sérieux, ni peut être I agitation. 

a Vous êtes saisis de lois importantes ooncer 
nant lamée, notre premier* i^fo-cupation; IPI 
services imblxs, \>- commerce, (industrie et lei 
moyens oe lac Itter aux travailleurs [améliora 
lion de leur sort; je voue convie à les résoudn 
avec célérité, avec l'indépendance que vou- ave: 
totjours apportée a l'examen do véritables bo 
•oins du pays 

fcee(App) ;*ppl»' 
le patriotisme que c 

pour défendre 
constances (Nouveaux applaudis 

a Vous ne perdrez pas de vue. 

Il y a un siècle, ceux qui le* ont conquises. 
(Très bienl très bien 1 à gauche). 

Démission d'un sénateur 
M. lo président donne lecture d'une lettre do 

II. Ch. Brun, qui donne sa démission d- séna-
tetir du Var. 

fe» loi sur l'enseignement primaire 
M- Lookroy. ministre de l'instruction publi

que. — i* demande au Sénat de mettre s son 
ordre du jour, la discussion de la loi sur I ensei
gnement primaire. 

M. la président. - Lavis de la commission 
! dit que la cem-

paux- (Protei 

bon vouloir", mais je fera, 
nu'en votant le crôd t de q 
le* instituteurs, il » pris cr 

Jugement <! 
es conseil: 
H. Faya- — n n y » ™> «vu» =..«-»«-.---. 

«rit, il faut avant tout .1 i .in cnrur-ein-n \-e 
oonBéuucno* tloanciereedo projet (1res b en). 

uïroebaine Séance est tlx&e a lundi a quatre 
heures. '* , „. . 

La sésneo est lovée à 3 b. *5. 
U S MMilSIES CHEZ i . FLOQUET 

Paria, 11 janvier. 
M Floquet a reçu ce matin la délégation 

des actionnaires et obligataires de Pana-
rna Ut ont été présenlét par le comte 
riilnsu qui a exposé la situation des por-
S i r e dMitres et a appelé tur elle l'atten-
lion du gouvernement. 

Il • insisté notamment sur le grand înté 
rit que prêtante le vote de la loi des fail 
lltes per le Sénat avant le 26. 

M Floquet a écoulé cet exposé avec la 
nlus grande bienveillance ; il a répondu 
ïu'il avait une très vive sollicitude pour 
Tes intérêts de tant de Français engagés 
dant la question de Panama. 

Il a ajouté que le gouvernement était, 
nar tes motifs, tenu à observer la plus 
ïrtnde réserve, mais qu'il renouvellerait 
volonttersrassurancedessympathiesdonl 
il avait déjà fait preuve. 

DR CORTRQ.EUfl INFIDÈLE 
Paris il janvier. 

i* contrôleur général du théâtre de la 
GaitéTSmparu aujourd'hui devant la 
G°Sv^Tâ «nUùlèSr- de la Gaité « l 
fut arrêté à la tuile d'un Important de 
tanrnement qu'on l'accuse d'avoir corn 
mta au préjudice de M. DebruyèrejCBuec-
teur de ce théâtre. 

L'accusé est un homme d'une etnquan 
laine d'années, qui était en même temps 
employé au chemin de fer d Orléans et 
contrôleur. 

Tantôt Oltavi faisait vendre par la rece
veuse du premier bureau des pl.a™ 
prix de la location quand — 

qu'il 
ouvreuses et 

e seconde (oit. 
Le bénéfice lui était reraisdans les deux 

eu par la receveuse qui -" • 

CÛNDUMATiQR I I0RT 
Alger, 11 Janvier 

Le conseil de gueried'Atgeracondamné 
à mort le zouave Meuzurger, pourvoies 
de lait envers un supérieur à l'occasion 
du service. 

ET R A N G E R 
ALLEMAGNE 

OFFICIERHÊURTRIER 
Francfort, 11 janvier. 

Dam la cour de la caserne, un officier a 
brûlé la cervelle à un soidat qui le regar
dait de travers, prétend il. 

DERNIER HEURE . 
Affaire arrangé© 

Paris, 11 janvier. 
A la suite de la phrase suivante : 
Quand donc le ministère sera-t 11 débar 

rasté de ces parasites opportunistes qui 
volent les croix é ceux qui rendent véri 
tablement det servicet à la pairie, M. Da
vid Daulresme.auditeur au Conseil d'Etal 
Cher de cabinet du ministre du commerce 
l'ayant considérée comme blessante, a 
chargé deux de aes amis, MM. Prevet et 
Cnaatenet de demander des explications 
a M. Mayer, qui les a mis en rapport avec 

et Jullienonl déclaré que cette .... 
n'avait eu dans l'esprit de VI. Eugène 
Mayer qu'un caractère génér -i qui ne 
comportait pas d'offense personnelle 
pour M. David Dautresme. 

Ont signé : 
Pour M. DAUTRESME : 

MM. Charles PREVET et CHASTENET. 
Pour M. E. MAYER : 

MM. Yvet GUYOT el JULLIKN. 
Une colline crevassée 

Nîmes, Il janvier. 
Les dégâts occasionnés à Bellegarde, 

ar le glissement des terres peuvent 
tre fixéi approximativement & 300,000 

francs. 
Si le temps froid et sec continue, il est 

probable qu'aucune complication ne se 
produira. 

Au cas contraire, si les pluies recom
mençaient, les désastres seraient très 
considérables. 

La colline est, en effet, sillonnée de cre 

UN ASSASSINAT A LIEGE 
Une agression nooturne. — La victime 

dépouillée. —Arrestation du coupable. 
Liège, 12 janvier. 

Vers 3 heures du matin on a ramassé 
îr le pavé un individu ayant le crâne 

Transporté a l'hôpital, la victime qui 
respirait encore, expira sans pouvoir don
ner un mot d'explication. 

Le vol avait été le mobile du crime : 
l'argent el la montre de la victime avalenl 
été enlevés ainsi que ses bottines. 

Au signalement donné par plusieurs 
personnes d'un individu qu'on avait vu 
rôder dans le quartier, le commissaire de 
police reconnut un nommé François 
Ber|hen, âgé de M ans, bouilleur, qui Tut 
immédiatement arrêté, on trouva chez 
lui l'argent et les bottines de la victime. 
Sa munlre fut découverte dans la dou 
blure du corsage de son épouse. 

Le dtner di 

A L'ELYSÉE 
ploroatiqua de jeudi. — Une 
ilette à sensation. 

plet réuni a .'Ëlyaée, 
10, soufT"' iemagne, souffrant d 

l'aurait dû 

tantôt il envoyait des coupons 
aurait fait reprendre r~ 
qu'il revendait u— "' 

Parmi le* invités se trouva 
d'Ormesson, introducteur de 
la comtesse d'Ormesaon, MT 
nel Lichteistsin, les >1-ui ofl 
capitaine de frégate Cordier 

: langoustes en Bellevi 
Sorbet* 

s truffés périgord 
Pat'.'s de foies gras de Nancy 

Las forêts do. Nord. — L'O/TIr>el publie Car 
forestières la dtvi 

de la deuxième conservation forestière, syant 
•ontenao.ee tôt"' 
pour les forêts 

Amiens, ont une •ontenancs total* 

Chronique Locale 
ROUBAIX 

L* sûioidé de la rue du Chemin de Fer 

Le corps de M. Deueu ville est parti pour 
Lille hier à 2 heures. 

Les funérailles auront lieu dimanche. 

Chronique du vol.— Hier soir, vers an 
heures, un vol de chocolat a été commis 
chez Mme veuve Comerre, épiclère, rue 
Notre Dame, dant les circonstances sui
vantes : 

Un jeune homme nommé Florlmond 
Hauvel. s'est présenté chez cette dame en 
demandant quelques tout de figues. 

Pendant qu'eue le servait, ce gamin 
empara d'une demi-livre de chocolat qu 

' uvait âl'é 
Ce 

qu'elle s'aperçut du vol, 
Les soupçons se portèrent fmmédia 

tement sur le gamin qui venait de 
sortir. 

Sachant qu'il travaillait chez M. Duparc 
fabricant de toiles de litnerie, elle pria 
M. Coulter, qui se trouvait la, de se ren
dre chez M, Duparc pour vérifier le fait, 

Des recherches furent faites dans la 
cave ou travaillait Hauvel. 

On retrouva le chocolat, l'auteur fut 
conduit chez Mme Comerre et de là chez 
le commissaire de police du 1er arron-

Gote officielle de 4 heures 
Typen- i : 

Janvier 5.40 
Février S.3S 
Mars 0.275 
Avril 3.275 
Mal 5.25 
Juin 9.25 
Juillet 5.25 
Août. 9.25 

Tjpe n 2 : 
Janvier 5.15 
Février 5.15 
Mars 5.10 
Avril 5.10 
Mai » ni 
Juin 6.10 
Juillet 5 10 
AOÛt 5.10 

Ventes contrat n- 1 : 
Janvier : 1(1000 kilos à 5,40. 
Mars : 5,000 kilos à 5,25. 
Mars : 5,000 kilos à 5,27. 
Mars : 5.000 kilos à 5.30. 
Avril : 10.000 kilos 4 5.27. 
Mai : 15,1100 kilos à 5,25. 
Mai : 30,000 kilos à 5,27. 

Juin : 5,000 kilos à 5,27. 
Juin : 15.000 kilos à 5.25. 
Juillet : 5,000 kilos 4 5,27. 
Juillet : 5.000 kilos A 5.25. 
\0Ùt: 5,000 kilos à 5,27. 

Ventes contrat • ' S: 
Janvier : 5,000 kilos à 5.15. 
Mars: 10.000 kilos à 5,10. 
Avril : 5,000 kilos a 5,10. 
Marché soutenu. 

WATTRELOS 

SUCCESSION DE Mlle LEZAIRE 
Nous apprenons que M. le Curé et MM. 

les vicaires de Watirelos abandonnent les 
legs fait en leur faveur par Mlle Lezaire. 

Il ne faudrait pas croire, par exemple 
qu'ils le font de bonne volonté, c'est pa 
ralt-ll sur une lettre adressée à l'arche 
vêque du diocèse par M. le chanoine 
Berteaux, curé de St-Martin, à Rouhaix.un 
digne homme.que MM. les curé et vicaires 
ont reçu l'ordre d'abandonner complète 
tuent leurs prétentions à l'héritage de 
cette demoiselle. 

Il en sera de même nous l'espérons à 
l'égard de l'abbé Plouohaid. 

Nous sommes tèrs curieux de savoir si 
M. le Cur fera dimanche prochain son 
sermon sur le 7e commandement de Dieu. 

Bien d'autrui tu ne prendras 
ni convoiteras injustement I 

Voilà pourtant un beau thème à déve 
lopper. 

Nous irons tout exprès à la messe ce 
jour là. 

Nous reviendrons encore sur cette af 
faire. 

été maintenu en état d'arrestation. 

Plusieurs commerçants ont l'habitude 
de déposer à l'estaminet de l'Harmonie, 
Grande Rue, les colis qu'ils ont pour la 
ville. 

Hier matin, on s'aperçut que des mar 
chandises pour valeur de 200 fr. avait 
disparu. 

_ ne sait si le vol a été commis dans 
la nuit ou hier matin et on n'a aucun 
soupçon. 

La justice informe. 

Menaces de mort. — Un sieur D... est 
depuis quelque temps séparé de sa 
femme ; celle ci possède deux livrets de 

Lisse J'épargne de 100 fran» chacun. 
Voulant entrer en possession de ces li

vrets, D .. te rendit dans la maison ou 
travaille sa femme pour les lui réclamer 
et pour donner plus de poids i ta récla 

.tion, 1) déclara qu'il allait acheter chez 
M. Lien un revolver dont il se servirait 

dans i 
veaux. 

On procéda Immédiatement à ton ar 

L'accident de la ru» 4e l'Ouest. — L: 
victime de l'accident de la fonderie de M 
Codron, rue de l'Ouest, le jeune Deles 

îr ~ 
ji 

blés brûlures. 

i qualité de 
• discuter 4 tes 

Trente témoins environ, personnel el 
arUsiet ont déposé. 

Le* débats de cette affaire ont été ren-
vqyés à demain. 

UMUOiSTRUCTIu» DE L'OPÉfU-COI'QUE 
Paris, 11 janvier. 

M Floquet a reçu ce malin les délégués 
des 2e et 9e arrondissements de Paris qui 
venaient insister auprèt du président du 
conseil tur la nécessité de reconstruire 

• vite possible l'Opéra-Comique. 
1er a défendu éloquemmen*. 1< 

_ .ftcommistloa de la Chambre 
ire le vote de 30.ooo francs poui 

•ours de reconstruction du théâtre 
suriapiiejjt 

M Flofja^^— 
miniemj<e«rlê Hs«écidé qu'on donnerait 
SSitSSimm^ projet de loi que l'on 
fêtait vQtWile plus vite possible. 

n a dit en terminant que pendant la du 
tét) de l'Exposition on pourrait installe: 
n r Iraswiejl emplacement de 1 Opéra 
Comkine un établissement provisoire 
•tSade concert panorama.etc., de nature 
èsttirer les étranger* 91 aussitôt après 
Pixôosition les travaux de rseonstruclion 
amUnt entrepris. M, Floquet a engagé li 
lastttafioa 4 aller voir M. Lockroy, mtnis 

M dVriswtrootion et des beaux arts, a 
qa« les délègues eut promis de faire. 

| LA U1SH rMRET DE IISTII 
Baelie. 11 janvier 

LenosBWé Sanguinetti, ex-gsrdlen ré 
- — - - tiré deux coups de revolver f" 

S«sa»L.; 
i reçu ans balle dant 

Un Roubaisien noyé dans l'Escaut. -
Vendredi matin, on recevait 4 Roubai: 
une lettre émanant de la maison corn mu 
naledeKaia, près Tournai, et annonçant 
que le cadavre d'un homme paraissant 
âgé de 4fi à 50 ans avait été retiré '' 
l'Escaut aux environs de cette commu__. 

Sur le cadavre on avait retrouvé une 
lettre portant cette suscription : • 1 
remettre 4 M. Jules Marlier. rue des 
Longues Haies, 105, estaminet de l'Empe
reur, 4 Roubaix (Nord). 

La police fit des recherches et apprit 
l'en effet un pensionnaire de l'estaminet 
> l'Empereur, du nom de Jules Marlier, 

âgé de 38 ans, Dé & Tournai, exerçant la 
profession de maréchal ferrant, était parti 
de Roubaix le 10 novembre, disant qu'il 
allait voir sa mère à Tournai. Depuis et 
jour on n'en avait reçu aucune nouvelle 

On pense que Le malheureux se sera 
noyé accidentelle ment. 

Asperges eu branche hollandaise 
Cardons à la moelle 

Qlace diplomatique 
Gâteau brstilwD 

ios : Haut-Hnoa, Cliambcrtin, Champag 
Montebello grand crémant, etc., etc. 

Un détail : Mme Carnot poi tat une des m agi 
ques rob'-s gui lui oui. *tô offerte par la Chai 

argent et broché de i 

large bord 

nds feuillages 
long manteau, 

IUIDAS gn 
lette, signée Félix, était fort 

'es et demie, réception ouverte, 

Chronique régionale 

iniaïuerie, a unie, e«i iiuuiim 

ndementde la ô2e brigade d'in 
fsnterie et des subdivisions de région de 
Mende et de Rodez, en remplacement de 
M- le général Bernard 

Conseil de préfecture. — Le Journal 
officiel d'hier publie les noms des con
seillers de préfecture désignét pour rem 
pilr, dans chaque département, les fonc-
JJOQS de vice présidents. 
, Sont désignés : 
' Pour le Nord, M. Façon ; pour le Pas 
de Calais, M. Lecesne 

i universel le de 1889. 
I est chargée de l'entreprise du 

pexicain al Exposition. La corn-
h fers a été donnée à la Société 
(maux de Maubeuge et i la fa 

• ™ M 2 ! r „,mi f lïï«ri^n îïr««vHreux ont obtenu le* colonnes, dont 
st. Lt bW«s»re, quoiqoc grave, n « | i ) l â , M son» partagé I exécution avec 

Objets tr< UYé-i. — Un pensionn ?del'lio 

îissariat central où 
qu'il a déposées l 

Boulangerie coopérative Roubaisienne 

;*fc du Beau-Jardir 
St Georges, 

idodeioperatloi 

e Leclercq, i 

- Compter 

Cette reunion étant d'une importance excep
tionnelle, tous les membres eont priéa i*~ ~ 
pas y manquer 

Le partage dee bénéfices aura lieu le di 

ordre alphabétique, depuis la lettre A, juaqu1 

K, et le dimanctn 
qu'à Z, su local de II 
UocqueL place Sainte. 

dépota L, 
Ji'ieie, Ches " 

l.aabeth,138, a 

Eools nationale das ai ta 
RdabaX —Travaux pratiqai 
l'usage des ouvriers rentreurs. 

Cours de l'Hûtel dee Pomplei 

Industriels ds 

Cour!* de chauffeur à l'ancien eonditionnemeni 
rae du Ctiàteau, tous les dimancnes à 10 t . di 
tDattn, pryfesitinr, M. S. CorauL 

BULLETLN_IAINIEB 

llarclié à terne 
D E R O U B A I X - T O U R C O I N G 

BU $1 

Le chiffre d'affaires traitées aujourd'hui 
a été très important. 

On s fait 1%000 silos, seulement on s 
remarqué encore une haïsse de deux 
esoVorrea et Jeml pour le ouméro l. 

Eclipse. — Visible chez Po — , tout lei 
dimanches. 

Mlle Klise Codron que nous avions an
noncée comme disparue n'est qu'éclipsée. 
Elle faisait parait-il l'ouverture du bal 
masqué dimanche dernier, à la salie Do
minique, à Roubaix. C'est peut-être pré 

Je.ntieux de dire qu'elle a *té reconnue, 
"^"ais d'autres personnes nous affirment 

ivotr vue en très belle compagnie à la 
présentation de Niniche à l'Hippodrome 

LE HAVRE 

Le correspondant epêeial 
Le Havre, 11 janvier. 

Janvier, 153.»».-Février, 155.»».- Mars, 
£.a». — Avril, 155.»».— Mal, 155.»». — 

Juin, 155.»». — Juillet, 155.50. — Août, 
Septembre. 156.»*. — octobre, 

156.50. — Décembre, »»».»». 
Marché irrégulier. 
Ventes.— 2à balles sur avril à 150,50; 
i sur mai à 155; 76 sur août à 150; 50 sur 

septembre à 157 "t 196. 
Disponibles, 24 Chili suint, à 185. 

Anvers, 10 janvier. 

• Ventes : JO.000 kilos 
' à septembre, 512 1,3. 

"•n*n>l«M> de la P l a i s 
Contrat B. 

b*S .}.; «vr , 522 1,2; mars, 522 Ii2, 
tobre, bit l\2. 
: 410,000 ki os. - Marché faible. 

iOUVEICNT MARITIME UIHIER 

i steamer français Ville de M«ssine d 
ipagnie Havr.iise P£"in«nlaire, est part 
mvier pour Dunke-que via le Havre, 
i steamer franc. l,a Martinique de la 

ft-énérsle Transatlantique, e*t parti d'Alge 
10 janvier pour Oran et Dunkerque. 

Le slnamer ang. Ouzio allant d'Anctrali 
Londres a suivi de Colombo le 7 ianver. 

Le steamer ang. Rnman-Prince est parti de 
Londres l'«ur Montevideo le 9 janvier. 

Le steamer franc. Le Vlacliat, est parti dt 
Bordeaux le 10 janvier alUnt do Alger et Orsr 
k Dunkerque avec laines et d. m. 

Le steamer fr*nç Paraguay, allant rie T)un 
kerque et L» Havr* k Monlevideo, a touché J 
Bl Venant le 8 janvier. • 

Le ste,*mer français Ville d»* Malaga est part 
de Oran le 8 Janvier pour Dunkerque et Le 

allant de Buenos Ayres a Dunk<-rqu 

porteur de 1000 ballei 
.e stean 

ivé h Orai 
Le steamer français Vil 

Le steamer français Cai 
ellle k Dunkerque, a sui 

Le steamer français 
"_1" générale *— 

d'Alger 

Le Morbihan de 1a Corn-

AVIS AUX SOCIÉTÉS 

les bureaux de l'imprimerie de l'A VENIR 
DE ROUBAIX TOURCOINCI. auront droit 
a l'iniertioD gratuite dans le journal. 

LETTRES MORTUAIRES 
ET DOBITS 

Toute commande de lettres de faire part 
de décès, d'obits, etc., faits à Roubaix et 
Tourcoing, dans las bureaux de /'AVENIR 
DE ROUBAIX-TOURCOING, donna droit à 

GRATUITS dant le Journal 

TOURCOING 
Vol d'une montre.—M. M..., chauffeur 
îe de la Belle Vue, avait déposé sa mon

tre en argent dans la salle de machines de 
l'établissement où il travaille. 

Lorsqu'il vint pour la reprendre, elle 
avait disparu. 

Plainte a été déposée entre les mains de 
M. le commissaire de police du 1er arron-
dissement. 

Saisis aux Halles. — Vingt kilos de 
poissons reconnus impropres à l'alimen
tation ont été jetés au fumier sur l'ordre 
de M Ansart, vérificateur des denrées 
ali ru salaires. . 

, place Se bas 

et sur les précautions A prendre pour 
obtenir la meilleure fabrication possible. 

Le succès du conférencier a né com
plet. Non seulement il a été écouté, mais 
encore 11 a été pa-faitement compris par 
tous ses auditeurs, qui avaient visité en 
détail, avant la conférence, la laiterie si 
bien installée de M- Bonduel. 

On ne peuL.au féliciter M. Brunel 

hommes qui, comme M. Bonduel, prêtent 
leur concours désintéressé a une œuvre 
du succès de laquelle dépendent à la fois 
la prospérité de l'agricultur» et la «ran 
deur de la Patrie. 

L e t r a i M — Avant-hier ont eu Heu tes fu
nérailles riviles de Mme D f̂landr*, k Latenues. 
Onviron 800 personnes assistaient S os convoi. 
Dfcux discours ont ete prononcer» sur Is tombe, 
l'un par le citoyen Défaut, conseiller municipal 
de Lille et l'autre par un Habitent de Leiennes. 

A la sortie du cimetière, une quête tréi fruc
tueuse a été faite ,iu prurit des pauvres de la 
commune par M. Laine, maire de Leiennes. 

U*wpll«r« —Accident, 

lin. àgéde 13 ans, a ou une main prisa entre 
deux cylindi 

travailler, et 

du matin, le (oui 

presser et' k 
I «tait SUit c 

grièvement blessée 
• ei» victime de non ls»L 
t nullement besoin de mett 

s'est produit à 

étoupes où il était était occupe k 
•-'--lée. 

mprudenoe 
mettre la 

fllaturo de' M. 

LE VOL D'ANZIN 
Les recherches de la Journée d'hier au 

camp de Cernay n'ont amenrj aucun ré 

ADKIB —Attaque i 

L I L L E 

• Tille de Lille 
contre la Société générale des téléphones 

Hier est revenue devant le Conseil de 
préfecture du Nord, présidé par M. Façon, 
l'action intentée par la ville de Lille a la 
Société générale des téléphones. 

On sait quel est le motif du conflit. Rap 
pelons le brièvement: 

En 1881, la Société géntraie des télé
phones signait avec la ville de Lille un 
traité en vertu duquel çlle s'engageait, 
moyennant la faculté pour elle de s'ins 
taller dans notre ville et de percevoir les 
abonnements, à établir gratuitement un 
réseau téléphonique reliant au posle cen 
Irai de l'hôtel de ville trente cinq postes à 
l'usage des pompiers, commissaires de 
police de tous les qua tiers, etc. 

Ko 1884. la Société générale des télé-

Fhones céda l'exploitation du réseau à 
Etat. 
Ce dernier réclama à la ville non-seule

ment les frais déjà faits pour les postes 
installés, mais encore ceux a intervenir 
pour les postes que la ville espérait voir 
établir. 

La ville refusa naturellement de payer , 
priant l'Etat d'aJlendre la solution d une 
action qu'elle allait intenter à la société 
générale des Téléphones. 

Mardi dernier. M* Testelin avait plaidé 
au nom de la ville de Lille, et M' Roger-
Marvaise, du barreau de Paris, pour le 
compte de l'Etat. 

L'affaire est revenue hier devant le 
conseil de préfecture pour le dépôt des 
conclusions du commissaire du gouver
nement. 

M. Salmon, conseiller de préfecture, qijj 
remplissait les fonctions de commis? Mire 
du gouvernement, a pris des concis ions 

"e de Lille 
ntérèts tendant à d 

très sérieusement lésée danf, 
par la Société générale des téléphi 

I qui 
n'avait pas scrupuleusement respecté le 
traité qu'elle avait accepté en 1881, sans 
restriction aucune. 

Le conseil de préfecture 
arrêt à une date ultérieure. remis 

endredi. 
A quatre heures du malin, hier, 

ouche blanche couvrait nos rues : elle 
l'a d'ailleurs pas tardé à se dissoudre, 
aissanl sur le pavé la boue noirâtre du 

Accident.— Hier, vers quatre heu:„_ 
du soir, le nommé Louis Empens, âgé de 
6T) ans, journalier, demeurant rue des Ro
gations, cour Delatlre, travaillant chez 
M. Wirairx Florin, fabricant'de tissus, 
rue de Wagram, est tombé accidentelle
ment. • 

Dans sa chute, ce malheureux vieillard 
s'est fracturé la jambe gauche. 

Après avoir reçu les soins de M. le doc 
Messe a été transporté à 

LE NORD 

CONFERENCE AGRICOLE 
à Sainghin - en - Mélantois 

Métantois. sous la présidence de M. Bru
nel, directeur départemental de l'ensei
gnement primaire, assisté de M. Tous
saint, Inspecteur. 

M. claeys, sénateur, et président de la 
Société des Agriculteurs du Nord, et plu
sieurs personnes dévouées à la cause de 
l'agriculture, s'étaient rendus k Sainghin 
pour témoigner de toute leur sympathie 
à l'initiative intelligente prise par M. Bru
nel, et qui n'a d'autre but iiue de fournir 
aux instituteurs du département les no
tions pratiques qui leur sont indispen
sables pour lien enseigner aux enfants 
la partie du programme qui concerne les 

La grand concours de coqs, 
concours international decuq 
chaque année à l'Hôtel de Flandre est en 
excellente voie de préparation pour cette 
année et les engagements sont sur le 
point d'être clôturés. H ne reste en effet 
plus qu'une seule mise de 100 francs à 

bien voulu se charger de cette conférence 
qui avait réuni, dans la grande salle de 
1école communale, tous les instituteurs 
du canton deCysoing. L'honorable conté 
rencier, écouté avec oeaucoup d'attention 
par son auditoire, a fait tout d'abord res
sortir en excellents termes, la nécessité 
de combattre les vieilles routines chères 
encore à un trop grand nombre u'agricul 
teurs, et de les remplacer par iss procédé» 
et par les méthodes scientiUcfues. Rusant 
du préespte à l'exemple, M. Bonduel % a*-' 

-Le grand|montré ensuite que la mauvaise fabrica 
qui a lieu ; lion du beurre dans certaines parties du 

-- département, et nptammfenl dans la nlu 
part des exploita ions agricoles du canton 
^-Gysoing, était la cause de nnsufusanoe 

Le _ _ 
manche de mars. 

I lieu 1» premier di-

lait. 
Le beurre nui rapports 1Q plus, a-t-U 

« \ ; a t c r t u ) q w esl le m'eux fabriqua 
et a^ecie plus d économie. Et il a (uurni 

j a ses auditeurs les renseignements les 
i plus (MtsuTes sur les appv<tft a employer 

. —L'une de ces demtfrea nuits, 
rs se sont introduits, en déroolis-
et en ouvrant une fenêtre, ds ris la 
n pagne de Mme VKUVH Lardy, de 

Le vol a été signalé le lendemain par USA voi
rie dont le jardin est conttgu a la maison mise 
i pillage, et qui, en même temps qu'ellx voyait 
i verte» une foaMN de celle maison, trouvait 
.ne ses plates bandes différents objets qu'on y 

ppartenait pas. 
Arrestations. — Jeudi soir, la police a mis «n 

itat d'arrestation, Antoine Leiuc, âgé de 4& 
ris, né à Haussy. 
Cet individu qui s'était présenté au bureau 6e 

lolice pour avoir un billet de logement e*.ait 
porteur de petits paquets de poudre bla/iche 

ir lesquels étaient tenta : Pour les vers. 
Apres analyse, il fut reconnu que cette pou-
•e, administrée en trop grande quantité pou-
iil occasionner de graves accident». 

l'arrondissement. 
rendu mardi 

I f t l t i l l I U •! 

la mairie. M. le î 
sollicitude de- Préfet s'est « 

éfet d'ilazebrouck, 
Gbblingiuen, v\ 

pniation 
')t sest 

de 1» 
us H •*'•<"• .- ,, écoles très bien tennes, et la 
aison de ref'j-e 
l )Ei .bl in^ n ( . m ; , Ù M io Maire de Renescure 
t veau [e pendre. M. le SouB-Pi*éfet B'est 
r"'" à l'école du Nieppc. accueilli avec em-

P1'1 .-sèment par les conseillers municipaux de 
lectton A l'école du Nieope, qui ne compta-.. 
. moins de ItO entants, deux charmantes pC- s 

i bouquet h M. le Soua-

i-préfet s'eet dirigé i 

aire a été tort remarquée. 

ité ensuite les écoles couvelle-
ui ont admirablement dirigées 
L de brillants résultats, et le» 

i tilles et de garçons, de» 

Un banquet conM 

ura et plusieurs notabilités. 
Des toaats onttté portes en l'honneur .le M. 

Ou.-uave Lhotte, de ia municipalité de Keeos-
et da la Compagnie das aar~ 

Sous-Préfet ! Vive la République ! 
répéiea de: Vive le 

DÉCOUVERTE D'UN INFANTICIDE 
à Looberghe 

En novembre dernier, la femme de l)e-
codts, cultivateur a Looberghe, déclarait 
à la gendarmerie, à la suite des mauvais 
traitements dont elle avait été l'objet de 
la part de son mari, que ce dernier avait, 
en 1881. étranglé et enterré dans sa 
grange, l'enfant dont elle venait de s'ac-
coucher. 

Une information fut ouverte mais ne o, 
aucun succès, et Decodts a été condam.nè 
pour coups. 

Hier les gendarmes, ayant eu de nou
veaux renseignements, ont de nouveau 
remué le sol de la grange et mis au four 
les ossements de l'enfant. 

L'enquête continue et Decodts, oui f n ce 
moment, subit sa peine a Dou?/ et «cia 
transféré à Dunkerque. 

I>uaber«a«. ~J* nu't derotere, 

ulToquée 
>, M. Emile Marc 
tra chez lui, ' t voyan 

directeur du roarn»l Le Petit 
ml a son datnîclto 17 rue 
auaatrftat était pn squ'aua-

qui paaas*;t j , lD1 

nr la vols imbliqui 
• parti.. L«s pompi»™ ^ASHi'uS.S'S 
•u art s'était comdiv arnvereoi aiors ei ra 
ùssitôt éteint. a i 1 u é • '* taP"*»1»1» û t 

r.nroouvetrïe9D.TP'-'lnnt » *<™"™ «» f " n c « * 
Chute A v '* * o m P i « m e * l'Urbafil*. » 

nulaia n.nîr* • ~ H ' 9 r «près-midi, an marin 
lent à l" •no Harry. eut tombé iiccideca^l's-
îtire nr a u d , a i lfl b i a , i n Pfeyoinet. H a *tt 

V esqnaussitôt et transporta k l'nôpitat. 

- Un attelage e 

PAS-DE-CALAIS 

CALAIS 
Coupa. - M. Bontemps, 

lice dwCalaiB, a dressé procès-verbal * la 0 tiara* 
oeeuommés Paul Antoine, « ans. mer oiser, 
i î . j t î > t , o n ' femme Orcsaier, U anr, naôoa-

gore, demeurant tons deux Chemin mi' itaire,aa 
eut Courgaio, pour coupa votontalr S l a Q r la 

Charlotte Boulanger, veuve B enand, de-
at même rae. 
«talion d'une servante tnfidf u — Il T s 

quoique iemp*. noua aasooeir* rtom M-U-
— eafettar rue La ïc i t é é tait vleti-ne d«-

nns de V'j), n^^iitant an 
rg. nlene, linge 

puis plusieurs 
~TK>nterie '" 

Portant 

<\ 
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